Enseignement sur la Paternite
Pentecôte 1999
DIEU est "PERE"
1 – Nous savons que "DIEU" est "PERE", que voulons-nous dire par là ?

Je vous propose de réfléchir à trois aspects de la paternité de DIEU :

· Le PERE est "Source"

· Le PERE a "l'autorité"

·  Le PERE est Celui qui "S'efface"

11 – Le PERE, c'est Celui qui appelle à la Vie, Celui qui est la Source cachée d'une Vie inépuisable, d'une Vie éternelle.

Rappelez-vous le psaume 2 où le SEIGNEUR dit à son Messie : "C'est Toi qui est mon FILS ; Moi, aujourd'hui, Je T'ai engendré !" Cette bénédiction fondamentale, JESUS la reçoit lors du baptême au Jourdain, lors de la Transfiguration, Il la reçoit alors prophétiquement. Mais c'est réellement, plénièrement, qu'Il la reçoit en sa Résurrection. C'est en la Résurrection et l'Ascension de JESUS que la prophétie se réalise : "Tu es mon FILS : Moi aujourd'hui Je T'ai engendré !" De cette Paternité divine, heureuse de susciter un FILS, la paternité humaine en est le reflet quand l'homme et la femme sont heureux de transmettre et d'accueillir la vie…


12 – Le PERE, c'est Celui qui est Source de Vie, mais c'est aussi Celui qui va bénir et protéger cette Vie, qui va lui donner de grandir et de s'épanouir. Pour cela, le PERE détient l'autorité, une capacité à favoriser la croissance.

C'est le PERE qui donne à ses enfants une Loi, une Loi de vie, car sans loi, sans repères, la vie irait en tout sens et ne porterait pas de fruit.

13 – Enfin le PERE, c'est Celui qui va S'effacer devant le FILS qui grandit. Le PERE c'est Celui qui désire que son FILS devienne son égal, son semblable et qui n'en aura pas de la jalousie mais de la joie.

Sa joie est de susciter une liberté capable à son tour de se donner et d'appeler à la vie. Le PERE veut être imité, égalé et le FILS est Celui qui Se modèle sur le PERE pour devenir "par-fait" comme le PERE est "par-fait ".

2 – Notre problème, c'est que notre expérience humaine de la paternité a été blessée : notre père, nos parents et plus largement tous ceux qui ont eu à exercer une autorité parentale sur nous n'ont pas toujours été à la hauteur de leur vocation et nous-mêmes avons pu refuser leur aide pour revendiquer une autonomie prématurée et illusoire…


Nous sommes blessés quant à l'image de la Source, quant à l'image de l'autorité, quant à l'image du PERE qui S'efface…

21 - Notre père humain nous a-t-il appelé à la vie ? Nous a-t-il désiré ? Ou nous a-t-il reçu comme un accident ? Nous a-t-il refusé ? Peut-être a-t-il été déçu de la naissance d'une fille au lieu du garçon qu'il désirait… ou l'inverse…?

Notre père nous a-t-il manifesté sa joie de notre présence même bruyante… ou était-il indifférent, occupé d'abord par son travail, ses soucis personnels ?… 

22 - Notre père humain avait-il le souci de nous faire grandir à partir de ce que nous étions ? Ou bien exigeait-il trop de nous ?  Qu'avons-nous reçu : des paroles de bénédiction, d'encouragement… ou de malédiction du genre : "Tu n'es qu'un zéro, un raté… tu ne feras rien dans la vie !..."

L'autorité de notre père était-elle bienveillante ou écrasante ?...

23 – Avons-nous eu le désir de ressembler à notre père ? Ou au contraire d'en prendre le contre-pied ?...

Peut-être notre père nous a-t-il dégoûté des hommes, de la paternité ? …

Mais peut-être aussi avons-nous "tué " notre père en notre cœur en disant : "Je me débrouillerai tout seul, je n'ai pas besoin de lui…." ?

Ces blessures ont évidemment un grand retentissement sur notre relation à DIEU. 

Comment un enfant battu et rejeté pourrait-il croire à l'Amour de DIEU-PERE ?... Comment un enfant constamment critiqué, dévalorisé par ses parents, ses éducateurs, pourra-t-il s'ouvrir à la vocation véritable que DIEU lui donne ?

Très souvent, c'est dans l'enfance, et même en deçà que s'originent beaucoup de blocages envers l'amour de DIEU et du prochain.

3 – Il y a donc la beauté du projet créateur de DIEU auquel les hommes sont associés, surtout dans cette responsabilité de parents… C'est beau d'être parent… et difficile !


Il y a ces blessures qui nous voilent l'Amour de DIEU ou nous coupent de Lui. Il y a aussi les remèdes que DIEU met sur notre route.
31- Le premier remède, c'est le commandement que DIEU a donné aux hommes par Moïse : "Tu honoreras ton père et ta mère". C'est le premier des commandements relatifs à l'amour du prochain.

· C'est par notre père et notre mère que DIEU nous a donné la vie, et avec la vie une capacité de Le connaître et de faire alliance avec Lui.


* Nos parents ont pu nous transmettre une vie blessée (comme on l'a vu) pour des raisons qui peuvent être indépendantes de leur volonté, en raison des circonstances éprouvantes de la vie… pensez à ces enfants qui naissent sur les routes de l'exode au Kosovo ou ailleurs…


* Nos parents ont pu nous transmettre une vie blessée, mais eux-mêmes n'étaient-ils pas blessés ? … et la vie blessée peut recevoir une guérison, la vie qui n'existe pas ne peut rien recevoir…

· Alors DIEU nous demande de nous réconcilier avec nos parents et avec ceux qui ont exercé une autorité parentale à notre égard. Nos parents : ce sont des frères et sœurs en humanité qui comme nous ont à vivre un chemin de conversion et de guérison (d'humanisation) pour accueillir tout l'amour qui vient de DIEU, qui vient de DIEU pour nous et en nous pour les autres…

Tant que nous nourrirons du ressentiment, voire de la haine, à l'égard de nos parents, de nos éducateurs, tant que nous n'aurons pas accueilli un vrai mouvement de gratitude envers eux, la grâce de DIEU pour nous restera bloquée. Il faut pouvoir réussir à dire et à prier : "Merci, mon DIEU, pour ces parents à travers lesquels Tu m'as fait le don d'une vie unique ! Merci pour les éducateurs à travers lesquels Tu me faisais le don d'une croissance d'amour. Viens guérir nos cœurs blessés, le mien et les leurs, viens guérir ton Image en chacun de nous car c'est Toi qui es notre PERE à tous, c'est Toi qui nous désires chacun d'un amour unique et fidèle…"

32 – Avec l'acceptation du commandement de DIEU, de ce commandement qui est un chemin de Vie, c'est le regard porté sur JESUS qui guérira en moi l'Image blessée du PERE : " Qui M'a vu a vu le PERE", dit JESUS. C'est-à-dire : ce sont les paroles, les gestes de JESUS qui révèlent le vrai Visage de DIEU, le Visage d'un PERE qui donne la Vie, la Vie éternelle ! C'est JESUS donnant sa Vie pour ses amis, c'est JESUS Ressuscité qui manifeste la Présence de DIEU ! "Ma nourriture, dit JESUS, c'est de faire la Volonté de Celui qui M'a envoyé " et cette volonté du PERE : elle est Vie, elle est Résurrection pour l'homme, elle est pardon pour l'homme pécheur, égaré. La Volonté du PERE, c'est que nous portions beaucoup de fruit… Alors bien sûr pour que nous portions du fruit, le PERE nous émonde, nous éprouve, mais comment pourrait-Il nous vouloir du mal ?...

Relisez les évangiles, méditez les paroles, les paraboles de JESUS, regardez JESUS en prière, regardez JESUS pris aux entrailles devant la souffrance des hommes, regardez JESUS … et vous recevrez la guérison des fausses images de DIEU que vous avez reçues sans même vous en rendre compte…

33 – Et il y a encore quelqu'un d'autre qui reflète aussi le PERE et qui peut et veut nous aider à Le connaître et à L'aimer : c'est Marie.
A la Croix, quand JESUS meurt, il y a comme une Présence de DIEU qui demeure parmi nous en Marie qui s'est associée à JESUS donnant sa vie pour nous, en Marie souffrant avec JESUS du refus de son peuple de L'accueillir ; souffrant avec JESUS mais aussi avec sa sensibilité toute féminine, toute maternelle qui reflète et exprime quelque chose de la tendresse de DIEU que la masculinité de JESUS ne suffisait pas à dire. Saint Paul va jusqu'à dire qu'il complète en sa chair les souffrances du CHRIST, et cela est vrai pour tout baptisé qui s'unit intimement à son Sauveur, mais cela n'est-il pas d'abord vrai en Marie ?

Et c'est Marie qui va m'aider à entrer dans cette intimité, c'est Marie qui va m'aider à devenir "fils", c'est la mission qu'elle a reçue de JESUS à la Croix : "Femme, voici ton fils ! " Et c'est en devenant "fils " à l'école de Marie que je vais connaître et aimer le PERE ; c'est en découvrant qui est le PERE à l'école de Marie que je vais devenir "fils ".

Bien sûr, ce travail qui me fait devenir "fils ", ce travail qui me donne progressivement de connaître et d'aimer le PERE, c'est le travail de l'ESPRIT-SAINT en moi ! C'est l'ESPRIT-SAINT qui creuse en moi le désir du PERE, le désir de la prière, c'est l'ESPRIT-SAINT qui modèle en moi cette manière de vivre en "fils " comme JESUS, mais l'ESPRIT-SAINT peut le faire d'autant plus rapidement et profondément que j'ai pris Marie chez moi…

Ce travail, c'est celui de toute notre vie, de toute notre conversion…Notre vie est un cheminement, un pèlerinage ou ma capacité de faire confiance grandit à travers tous ces évènements, prévus ou imprévus, joyeux ou douloureux et à la mesure de mes actes de foi, de ma prière, de ma volonté d'aimer quoi qu'il arrive… J'entre dans ma vocation de fils, j'entre dans une relation filiale à DIEU, Lui qui fera tout concourir à mon vrai bonheur… Car Il est le PERE Tout-Puissant, Tout-Puissant pour me pardonner, et me donner de prendre le chemin qui revient vers Lui.

Je crois en Toi, le PERE Tout-Puissant,

Créateur du Ciel et de la terre….
